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15 octobre 2011 : grande victoire pour les
Indignés
dimanche 16 octobre 2011, par TOUSSAINT Éric (Date de rédaction antérieure : 16 octobre 2011).

Depuis février 2003, c’est la première fois qu’un appel à une action internationale à une date
déterminée rencontre un tel écho. En Espagne, d’où l’action est partie près de 500 000 manifestants
ont défilé dans les rues d’environ 80 villes différentes dont 200 000 ou plus à Madrid [1]. Des actions
se sont déroulées dans 5 continents. Plus de 80 pays et près d’un millier de villes différentes ont vu
défilé des centaines de milliers de jeunes et d’adultes qui protestent contre la gestion de la crise
économique internationale par des gouvernements qui courent aux secours des institutions privées
responsables de la débâcle et qui en profitent pour renforcer les politiques néolibérales :
licenciements massifs dans les services publics, coupes claires dans les dépenses sociales,
privatisations massives, atteintes aux mécanismes de solidarité collective (systèmes publics de
pension, droits aux allocations de chômage, convention collectives entre salariés et patronat,…).
Partout le remboursement de la dette publique est le prétexte utilisé pour renforcer l’austérité.
Partout les manifestants dénoncent les banques.

En février 2003, il s’était agi de la plus grande mobilisation internationale pour tenter d’empêcher
une guerre : l’invasion de l’Irak. Plus de 10 millions de personnes s’étaient rassemblées dans
d’innombrables manifestations autour de la planète. Depuis lors, la dynamique du mouvement
altermondialiste né au cours des années 1990 s’était progressivement estompée sans s’épuiser tout
à fait.

Ce 15 octobre 2011, un peu moins d’un million de personnes ont manifesté mais il s’agit néanmoins
d’une énorme victoire car c’est la première grande manifestation réalisée en 24 heures autour de la
planète contre les responsables de la crise capitaliste qui fait des dizaines de millions de victimes.

La crise financière et économique qui a démarré aux Etats-Unis en 2007 s’est étendue
principalement en Europe à partir de 2008. La crise de la dette qui était le lot des pays en
développement s’est déplacée vers les pays du Nord. Elle est interconnectée à la crise alimentaire
qui frappe d’importantes régions des pays en développement depuis 2007-2008. Sans oublier la crise
climatique qui affecte principalement les populations du Sud de la planète. Cette crise systémique
s’exprime également au niveau institutionnel : les dirigeants des pays membres du G8 savent qu’ils
n’ont pas les moyens de gérer la crise internationale, ils ont dès lors réuni le G20. Celui-ci démontre
depuis 3 ans qu’il est incapable de trouver des solutions valables. La crise recèle une dimension de
civilisation. Sont remis en cause pêle-mêle le consumérisme, la marchandisation généralisée, la non
prise en compte des impacts environnementaux des activités économiques, le productivisme, la
recherche de la satisfaction des intérêts privés au détriment des intérêts, des biens et des services
communs, l’utilisation systématique de la violence par les grandes puissances, la négation des droits
élémentaires des peuples comme celui de Palestine… Souvent c’est le capitalisme qui est au centre
de la remise en question.

Aucune organisation centralisée n’a convoqué cette mobilisation. Le mouvement des Indignés est né
en Espagne en mai 2011 dans la foulée des rébellions tunisienne et égyptienne des mois précédents.
Il s’est étendu à la Grèce en juin 2011 et dans d’autres pays européens. Il a franchi l’Atlantique Nord
depuis septembre 2011. Evidemment une série d’organisations politiques radicales et de
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mouvements sociaux organisés soutiennent le mouvement mais ils ne le conduisent pas. Leur
influence est limitée. Il s’agit d’un mouvement largement spontané, jeune en majorité, avec un
énorme potentiel de développement qui inquiète fortement les gouvernants, les dirigeants des
grandes entreprises et toutes les polices de la planète. Il peut s’éteindre comme un feu de paille ou
mettre le feu aux poudres. Personne ne le sait.

Le 15 octobre 2011, l’appel à la mobilisation a surtout réuni des manifestants dans les villes des
pays du Nord et n’a pas épargné les centres financiers de la planète, ce qui est très prometteur. Le
mouvement des Indignés a déclenché une dynamique très créative et émancipatrice. Si vous n’en
faites pas encore partie, cherchez à le rejoindre ou à le lancer s’il n’existe pas encore là vous vous
vivez. Interconnectons-nous pour une authentique émancipation.

Eric Toussaint (CADTM)

P.-S.

* Éric Toussaint, docteur en sciences politiques, préside le CADTM Belgique (www.cadtm.org ). A
dirigé avec Damien Millet le livre collectif La Dette ou la Vie, Aden-CADTM, 2011. A participé au
livre d’ATTAC : Le piège de la dette publique. Comment s’en sortir, édition Les liens qui libèrent,
Paris, 2011.

Notes

[1] J’écris ces lignes depuis Madrid où j’ai participé à cette imposante manifestation de 200 000
personnes.
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